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François Grandsard, 64- ans. Président de la

chambre nationale des avoués, il livre un combat
des plus acrobatiques. Rencontre avec un

homme confiant mais lucide.

En 2011, les 444 avoués devraient dis

paraître. De quoi déprimer quelque
peu leur porte-parole. Et bien non.

Décontracté, souriant, chemise à

manches courtes. Il dit comme pour

s'excuser : « J'adore me battre. Je suis

servi ». A peine trois semaines après son élec

tion à la tête de la chambre nationale des

avoués, le rapport Attali tombe et préconise la

suppression totale des avoués qui constitue
raient un surcoût artificiel à l'accès à la justice.

Depuis, c'est Matignon, Bercy, la Chancellerie ;

il fait du lobbying depuis des mois et essaye de

limiter la casse. Car le texte va passer, non ? Il

y a un blanc, puis un sourire gêné. « On se bat
tant que le texte n'est pas voté, on continue à

metfre la pression et à argumenter avec un dos

sier béton sur le plan juridique, constitutionnel
et conventionnel, mais on sait bien qu'il faut en

visager le pire. Je reste lucide. Si le texte est voté,

on se démènera pour les modalités ».

En clair, il est prêt à dégainer à tout instant sa

carte maîtresse : un recours devant le conseil

constitutionnel, fustigeant les conséquences fi
nancières désastreuses pour les avoués et l'in

demnisation déplorable de

« La chancellerie voudrait c.

de la suppression de la prol

ffces à hauteur de moins d
ros. Ca ne correspond mên

nos études ». Il avance lui, a

millions d'euros,

ce Surtout qu'au final, avec

dossier inférieur à 1.000 eu

cher qu'un avocat. » Tiens,

en. A priori, les avoués vor
quelque mois contraints, s

cat après une période tra
débutera le 1" janvier 2011

des voies d'accès (priviléç
professions judiciaires et j

ment 21 X des avoués pem

c'est peu. » Un avenir tout i

sager pour cet avoué apr
d'exercice.

Mai 68. L'agitation ambiant
François Grandsard sa voc;
chirurgien. Et puis un pèr

cat, ça laisse des traces, for
ra donc la robe noire quelc
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Mais ap^ès une brève et houleuse collaboration

au cabîriet du patriarche, il saute sur l'occasion

de la fusion de 71. Un ami de son père lui cède

son étude tfavoué à Caen. u Finalement, Fran

çois, U connaît les deux métiers, c'est ce qui fait

sa force pour mesurer toute l'importance d'une

telle réforme. S est un peu cynique aussi, mais

on le serait,êtmQins ! » lâche une de ses collabo

ratrice

L'avenir est tout aussi incertain pour le person

nel des étude? ^'avoués, soumis à un reclasse

ment forcé, une bonne partie ne pouvant sui

vre leur employeur dans sa nouvelle activité.

« On nousfparle de licenciements à caractère

mais on devrait parler de liccncic-

¦s » abusifs. Là encore, on de-

'enaires sociaux de financer. Les

û'à nous Financer ! )j

sard caustique ? Peut être. Lu-

II pense aussi à la post fusion

ent qu'il va monter son cabi-

ferai touf pour que cette future

ise ».

Bachida Dati trône dans son bu-

*reau. « Par provocation u. Il ne l'estime pas

:oup et sa-'jjencontre avec l'ex ministre de
la justîfeene lui à. pas laissé un souvenir impé

rissable ; « c'est un de mes pires souvenirs. A

^^ine arrivé, eSetn'a lancé que sa décision était

flï^feocaWe ». lfâChèvera leur brève rencontre

éetroisaîisO par un :

« Madame, au-delà

mmisfr@ffî la justice, vous êtes garde des
¦iècle des lumières, le despotisme

le quand il était éclairé, votre dé-

ut éclairée ».

:ourant passe mieux. u C'est dif-

vraie ministre. C'est aussi une

f, et son premier mari était

;ère instance, elle connaît le

de la boutique. Ca peut nous

entaires, ils se posent des

pnt-ils prêts à braver les ouka-

anence Vasseur-Thévenot
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